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Nécrologie

Jusqu’au 10 septembre, jour
de mise au repos, les Poilus
s’entraînent aux dernières
techniques de combat en vi-
gueur ainsi qu’à l’emploi de
l’ensemble des armements en
dotation ...

Le 18 septembre, une trentaine d’obus tombent
sur la Jouissance. Une reconnaissance est
effectuée dans la nuit par une de nos patrouilles
des abords du petit poste ennemi 64.68. Echange
de coups de feu avec 3 allemands qui se replient.
A 17, après un vif combat, un avion ennemi qui
survole nos lignes est mis en fuite par un de nos
appareils de chasse ...

Le 10 septembre

 Ordre du régiment n° 104

 Par décision du Général
Commandant en Chef du 25 Août 1917, le
59ème RIT doit être dissous.

Je salue le drapeau du 59ème Territorial.

Je remercie les Officiers, sous
officiers, Caporaux et Soldats de leur
dévouement et des efforts fournis
pendant l’année où j’ai eu l’honneur
de les commander ...

Le 8 septembre, mise en sursis des agriculteurs de la
classe 1891 ...
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Sur les traces des Poilus de la garnison de Chalon-sur-Saône 

 

39
ème

 partie 

 

Année 1917 

 

 

56
ème

 RI 

 

Le 1
er

 septembre 1917, le 56
ème

 d’Infanterie tient les positions suivantes :  

- Etat-Major et CHR : Ecury et Courtisols, 

- 1
er

 Bataillon : Somme-Vesle et Saint-Jean-sur-Tourbe, 

- 2
ème

 Bataillon : Ecury et Courtisols, 

- 3
ème

 Bataillon : camp Madelin 

 

Le Régiment poursuit ses activités d’entraînements divers. 

 

 
Instruction au démontage d’un fusil-mitrailleur Chauchat (BDIC – fond Valois) 

 

Jusqu’au 10 septembre, jour de mise au repos, les Poilus s’entraînent aux dernières techniques 

de combat en vigueur ainsi qu’à l’emploi de l’ensemble des armements en dotation. 
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Entraînement au tir au fusil-mitrailleur Chauchat (BDIC – fond Valois) 

 

 

Du 11 au 13 septembre, les entraînements reprennent avec force et vigueur. Au soir une 

instruction d’escrime à la baïonnette est également dispensée. 

 

Les 14 et 15 septembre, une reconnaissance est effectuée au sous-secteur de La Courtine. 

 

Dans la nuit du 15 au 16 septembre, le Régiment procède à la relève d’unités du 134
ème

 

d’Infanterie. 

Le 2
ème

 Bataillon relève le 1
er

 Bataillon du 134
ème

 RI dans le quartier Blanchard tandis que le 

1
er

 Bataillon relève le 3
ème

 Bataillon du régiment mâconnais dans le secteur des Cuisines 

Marocaines (en réserve). 

 

Dans la nuit du 16 au 17 septembre, l’Etat-Major ainsi que la Cie Hors Rang, relèvent leurs 

homologues du 134
ème

 RI. Le 3
ème

 Bataillon relève le 2
ème

 Bataillon du 134
ème

 d’Infanterie au 

quartier du Crochet. Enfin, le Lt-Colonel Greiner, prend le commandement du sous-secteur 

une fois l’ensemble de la relève effectuée. 

 

Une fois sur place aux différents emplacements alloués, les Bataillons s’activent à renforcer 

les positions et à poser de nouveaux réseaux de fils barbelés. 

 

Ayant remarqué la relève qui vient de s’effectuer, l’artillerie allemande ne tarde pas à envoyer 

quelques obus en guise d’accueil, blessant 1 Poilu de la 7
ème

 Cie. 

 

Les jours suivants, l’artillerie ennemie ne cesse pas de tirer des obus de tous calibres, tuant le 

18 septembre 1 Poilu et en blessant 3 autres dans les rangs du 3
ème

 Bataillon.  

 

Le 20 septembre, lors d’un échange de tirs d’artillerie, 3 Poilus du 2
ème

 Bataillon sont tués et 2 

autres blessés. Ce même jour, la section de mitrailleuses de la 2
ème

 Cie de Mitrailleuses est 

relevée par une section de mitrailleuses du 16
ème

 Régiment de Chasseurs à Cheval (Beaune). 

 

Le 22 septembre, de violents tirs d’artillerie s’abattent sur l’ensemble des lignes afin de 

couvrir la progression des soldats employés dans des coups de main, tant français 

qu’allemands. 
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Le lendemain, des torpilles à gaz sont lancées par des minenwerfer. Malgré ceci, les travaux 

de consolidation continus dans les tranchées et boyaux de communication. 2 Poilus sont 

évacués suite à une intoxication au gaz. 

 

Jusqu’à la fin du mois de septembre, l’activité de l’artillerie allemande est quotidienne. Sans 

relâche, les Poilus réparent les dégâts provoqués par les obus venant de s’abattre sur les 

positions.  

 

Le 30 septembre, 1 Poilu est tué dans les rangs du 1
er

 Bataillon, tandis que 2 autres sont 

blessés dans ceux du 2
ème

 Bataillon. 

 

 

 

 

 

 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’octobre 2017 

 

 

 

 

256
ème

 RI 

Du 27 août au 9 septembre, l’instruction dans les unités est poursuivie dans les bataillons du 

Régiment. 

Le 10 et le 11 septembre, des reconnaissances du nouveau secteur sont effectuées. 

Le 11 septembre, le Lt-Colonel Viard rentré du cours d’information de Châlons-sur-Marne, 

reprend le commandement du Régiment. 

Le 12 septembre, les reconnaissances s’achèvent dans le sous-secteur Sud. 

Le 13 septembre, en exécution des prescriptions d’une note du Général Cdt en Chef, les 

Groupes Francs sont dissous. Les hommes appartenant à ces groupes rejoignent leurs 

Compagnies. 

 Dès la nuit tombée, les 5ème et 6ème Btns se mettent en mouvement et vont relever :  

- le 5ème à Cormontreuil,  le Btn de réserve du 281ème RI ;  

- le 6ème,  le 4ème Btn du 281
ème

 d’Infanterie dans le quartier du Passage à 

Niveau (gauche du sous-secteur). 

Le 14 septembre, dans le courant de la nuit, le Lt-Colonel se porte au Moulin de Vrilly. Le 

4ème Btn relève le 6ème Btn du 281
ème

 RI dans le quartier de la Jouissance (droite du sous-

secteur). 
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Ferme de La Jouissance (BDIC – fond Valois) 

Le 15 septembre à 6h, le Lt-Colonel Viard prend le commandement du sous-secteur Sud PC : 

Château de Vrilly. 

Cantonnement du TR : Champfleury. Le Régiment a,  à sa droite, le 8ème Cuirassiers et,  à sa 

gauche, le 1ème Btn du 120ème RIT. L’ennemi est calme. Artillerie très peu active. Du côté 

français, une ligne de résistance est en voie de création et les travaux y sont poussés activement 

par les éléments disponibles des unités en ligne et le peloton de pionniers renforcé à cet effet 

par 10 hommes de chaque Cie. 

Le 16 septembre, quelques obus tombent sur la Jouissance qui est le point le plus battu du 

sous-secteur. Dans la nuit les patrouilles d’embuscade du Régiment poussent jusqu’aux 

réseaux ennemis sans rien rencontrer d’anormal. 

Le 17 septembre est une journée calme. Dans la nuit, une des patrouilles de reconnaissance 

rapporte d’intéressants renseignements sur le 1er réseau ennemi et une importante chicane 

existant en 63.70. 

Le 18 septembre, une trentaine d’obus tombent sur la Jouissance. Une reconnaissance est 

effectuée dans la nuit par une de nos patrouilles des abords du petit poste ennemi 64.68. 

Echange de coups de feu avec 3 allemands qui se replient. A 17, après un vif combat, un avion 

ennemi qui survole nos lignes est mis en fuite par un de nos appareils de chasse. 

Le 19 septembre, une ne centaine d’obus s’abattent sur le sous-secteur et les batteries de St 

Léonard. 
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Abris à St-Léonard, à 4km de la 1
ère

 ligne (BDIC – fond Valois) 

Le 20 septembre, journée calme. Le Capitaine Troupel passe de la 24ème Cie (CI 

Divisionnaire),  à la 23ème Cie. 

Le 21 septembre, en vue d’une reconnaissance offensive prochaine sur la 1ère ligne et la 

tranchée de doublement ennemies dans la région de 58.76, notre artillerie commence à exécuter 

2 brèches dans les réseaux ennemis. Aucune réaction ennemie n’est à signaler sur le sous-

secteur. Une centaine d’obus s’abat sur les batteries. Pendant la nuit, l’ennemi parait inquiet et 

tiraille beaucoup au fusil et à la mitrailleuse. 

Le 22 septembre est marqué par la continuation des tirs sur les brèches par 75 et 155 avec forte 

réaction de l’artillerie allemande sur Jouissance dans la soirée (une cinquantaine d’obus de 

150). 

Dans la 1ère partie de la nuit, le 5ème Btn relève,  sans incident, dans le quartier Jouissance, le 

4ème Btn qui le remplace à Cormontreuil.  1 Poilu est blessé. 

Le 23 septembre, continuation des tirs sur brèches et tirs de destruction par 75, 155 et 220 mm 

sur les mitrailleuses et nœuds de boyaux ennemis. Pendant la nuit, entretien de brèches par 75 

fusants et tirs de mitrailleuses.  Aucune réaction de l’ennemi. Un obus tombant sur 

Cormontreuil nous tue un homme et en blesse un second. 

Le détachement désigné pour effectuer la reconnaissance offensive projetée qui avait été 

groupé au Moulin de Vrilly, se rend à Champfleury pour achever la préparation. Ce 

détachement se compose de l’ancien groupe franc du 6ème Btn sous le commandement du 

Sous-Lieutenant Zuber et d’un groupe destiné à assurer la liaison tandis que la couverture a 

pour chef le Lieutenant Jondot, soit en tout, une centaine d’hommes. 

Le Régiment déplore  1 tué et 1 blessé. 

Le 24 septembre, notre artillerie entretient les brèches et continue ses tirs de destruction ; 

L’artillerie ennemie ne réagit que très faiblement. Il a été constaté au matin que, malgré les tirs 

d’entretien des mitrailleuses et du 75,  l’ennemi a planté quelques piquets et placé des fils de 

fer dans une des brèches ouvertes pour le coup de main. Dans la soirée, les 2 officiers et 30 

gradés et hommes devant prendre part à l’opération font une patrouille ayant pour objet l’étude 

de l’état des brèches, de l’itinéraire et la pose de signaux de repérage.  
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Le 25 septembre, est constaté que, malgré les précautions prises, l’ennemi était parvenu à 

placer quelques réseaux genre Brun dans les brèches ouvertes par notre artillerie. Grande 

activité de notre aviation qui fait des réglages. Les Lieutenants Jondot et Zuber font en avion la 

reconnaissance de leur terrain d’attaque. 

Le Capitaine Champion (23ème Cie) est désigné par le Général en chef comme instructeur 

auprès des troupes américaines. Il doit s’embarquer pour les Etats-Unis le 29 septembre. 

 

Dans la nuit du 25 au 26 septembre  a lieu la reconnaissance l’offensive dirigée sur 58.76. 

Le 25, à 21 h 30, le détachement au complet sort de notre 1ère ligne et débouche en avant de 

nos fils de fer par un boyau aménagé à l’avance ; dans un impressionnant silence il avance en 

rampant jusqu’à proximité des réseaux ennemis. A 22 h 40, au signal donné, déclanchement 

parfait de toute l’artillerie ; sous la protection du barrage roulant, le groupe d’assaut parcourt 

rapidement la distance qui le sépare de la tranchée allemande dans laquelle il se précipite. Le 

petit poste 58.76 est un simple trou d’obus organisé mais vide d’occupants. Le groupe chargé 

de son nettoyage le visite rapidement et rejoint le gros du détachement dans la tranchée 

ennemie. 

Le groupe d’extrême droite composé du Caporal Doly, des soldats Jury, Fayolle et Laurent, 

renforcé du Sergent Dupuis, du Caporal Berthault et du soldat Castel trouve en face de lui un 

ennemi résolu qui l’accueille à coups de fusils et à coups de grenades. Il saute néanmoins dans 

la tranchée. Le Sergent Dupuis et le Caporal Berthault sont blessés  alors qu’ils lancent des 

grenades incendiaires dans un abri garni d’allemands. La lutte continue et le soldat Jury tue un 

ennemi à bout portant. Mais le soldat Castel est tué ; Jury et Fayolle sont blessés à leur tour et 

devant son infériorité numérique, le reste du groupe ne peut qu’emporter son mort et évacuer 

ses blessés. 

Tous les autres groupes fouillent longuement les tranchées et les abris de la 1ère ligne et de la 

ligne de doublement : ils les trouvent vides d’occupants mais rapportent un matériel assez 

important. A 23 h 30 tout le détachement est rentré dans nos lignes. 

Malgré la distance à parcourir, près de 1000m, cette reconnaissance offensive, au cours de 

laquelle le Sous-Lieutenant Zuber a fait preuve d’une fougue superbe et le Lieutenant Jondot 

d’un admirable sang-froid, c’est déroulée dans un ordre parfait et a été exécutée de la plus 

brillante façon. En dépit d’un feu violent de mitrailleuses, les groupes de choc, très 

efficacement appuyés par notre artillerie ont franchi les brèches d’un bond, poussé jusqu’à la 

2ème ligne ennemie, fouillant tous les abris, y lançant des grenades incendiaires et atteignant 

tous le objectifs assignés. 

Les groupes de liaison et de couverture, malgré la difficulté de leur tâche ont eu une tenue 

superbe et se sont faits un point d’honneur à ne se replier qu’après le dernier de leurs 

camarades plus avancés 

En résumé, il s’en est fallu d’infiniment peu pour que l’affaire ne donnât des résultats 

beaucoup plus brillants. Du moins peut-on dire que tous, gradés et hommes, ont été à la hauteur 

de leur tâche. Leur discipline, leur entrain, leur froide résolution ont excité l’admiration de tous 

ceux qui ont assisté à l’opération. Ils ont fait tous leur devoir. 

Lors de cette action, le Régiment déplore la perte d’un Poilu tué  et de 6 autres, blessés. 

Le 27 septembre, dans l’après midi, le Lt-Colonel se rend à Champfleury pour passer en revue le 

détachement qui  a exécuté la reconnaissance offensive du 25 dernier et remettre des Croix de 
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Guerre à 8 artilleurs et à 4 sapeurs du Génie qui ont volontairement pris part à l’opération. 

Nomination au grade Capitaine à Titre Définitif : Lieutenant Giraud    

Le 28 septembre, l’aviation assez active. Dans l’après midi, au Moulin de Vrilly, le Lt-Colonel 

remet des Croix de Guerre à des hommes du Régiment ayant exécuté la reconnaissance 

offensive et qui ont été cités à l’ordre du Régiment.                                                                                                                                                                                                                                                                                          

Le 29 septembre, un avion ennemi est violemment pris à partie par les mitrailleuses du 256
ème

 

d’Infanterie. Il survole néanmoins nos lignes et mitraille nos tranchées à faible hauteur.  

Le 30 septembre, le Lt-Colonel reçoit du Général Cdt la 58ème DI l’ordre de préparer de suite 

une nouvelle reconnaissance offensive. L’opération sera exécutée par l’ancien groupe franc du 

4ème Btn sous le commandement des Sous-Lieutenants Dollé et Voillery, dont le détachement 

est allé cantonner à Champfleury pour commencer son entraînement. 

Environ 60 obus de 105 aux abords de l’Allée Noire et St Léonard. 

 

 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’octobre 2017 

 

La fin du 59
ème

 RIT 

Le 4 septembre, le Colonel de Vaulgrenant, rentré de permission, reprend le commandement 

du Rgt et du sous-secteur de la Fecht. Le Chef de Btn Fabre reprend le Cdt du 2ème Btn. 

 

Canevas de tir pour l’artillerie – secteur de la Fecht (BDIC – fond Valois) 

Le 9 septembre, sont prononcées les citations suivantes :  

 Ordre de la Division n° 151 : citation de Capitaine Bédu à l’ordre de la Division. 

Ordre du Rgt n° 102 : citation à l’Ordre du Rgt : Cne Wagner ; Sous-Lieutenants 

Blanc, Réger, Laurioz Géricot et Genevois ; Sergent Masson ; soldats Duperron et 

Legoutteux. 

Par décret présidentiel du 2 Septembre 1917, le Sous Lt Meunier, de la 1ère CM, est 

promu Lieutenant pour prendre rang au 7 Mars 1917. 

Le 10 septembre 

 Ordre du régiment n° 104 

 Par décision du Général Commandant en Chef du 25 Août 1917, le 59ème RIT doit 

être dissous. 
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 Je salue le drapeau du 59ème Territorial. 

Je remercie les Officiers, sous officiers, Caporaux et Soldats de leur dévouement et 

des efforts fournis pendant l’année où j’ai eu l’honneur de les commander. 

La rigueur du climat montagneux, les séjours prolongés aux tranchées n’ont affecté ni 

le moral ni l’esprit de discipline des braves Bourguignons. 

 Quelle que soit votre mission maintenant, restez toujours dignes de votre beau 

Régiment.  

Souvenez vous que si vous avez défendu les Vosges pendant 3 ans votre tâche rude et 

glorieuse n’est pas encore terminée : jusqu’à la Victoire, votre vie appartient à la 

France. 

 

                                   Secteur Postal n° 97 le 10 septembre 1917 

      Le Colonel de Vaulgrenant 

      Cdt le 59ème RIT 

      Signé : de Vaulgrenant. 

Le 12 septembre 

Ordre de la 127ème DI n° 154 

 « Au moment où le 59ème RIT va être dissous, le Général Cdt la 127ème Division tient 

à le féliciter et à le remercier pour les services qu’il a rendus. 

 Dans les travaux pénibles de la préparation de l’attaque du Linge, puis dans le rude 

service de ravitaillement des troupes d’assaut, le 59ème à fait preuve, sous de violents 

bombardements, du plus bel esprit de devoir et d’abnégation. 

 Après la dure période des combats du Linge, le 59ème a été appelé à tenir une 

position de secteur. Depuis deux ans il a monté la garde sans faiblir malgré la rigueur du 

climat, l’âpreté du terrain, les exigences du service que la diminution progressive des effectifs 

rendait chaque jour plus difficile et plus pénible. 

 Ce terrain qu’il avait aidé à conquérir et qu’il a organisé, il le passe intact à ses 

successeurs. 

 Il peut être fier de l’œuvre accomplie ». 

 

                                                              Au QG, le 11 septembre 1917 

                                                              Le Général d’Anselme Cdt la 127° DI 

                                                                        Signé : d’Anselme 

  

A compter de ce jour et jusqu’au 30 octobre 1917, il est procédé aux opérations de 

dissolution du Régiment. 
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La suite sera consultable dans notre édition du mois d’octobre 2017 

 

 

 

259
ème

 RIT – 1
er

 Bataillon 

 

 

259
ème

 RIT – 3
ème

 Bataillon (ex 2
ème

 Bataillon) 
 

Le 8 septembre, mise en sursis des agriculteurs de la classe 1891. 

 

Le 11 septembre, M. le Lieutenant Janin, 14
ème

 Compagnie, est affecté au Service des Camps 

de Cantonnement et assigné comme Major de Cantonnement de Baslieux-sur-Chatillon 

(Marne). 

 

Du 20 septembre au 20 octobre, les 4 Compagnies sont respectivement cantonnées : 

-  

 

 

 

La suite sera consultable dans notre édition du mois d’octobre 2017 

 

 

 

 

 
 

Les pertes des régiments chalonnais pour le mois de septembre 1917 sont les suivantes : 
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  56
ème

 RI :                                    7 hommes de troupe, 

256
ème

 RI :                                                    3 hommes de troupe, 

  59
ème

 RIT :                               3 hommes de troupe, 

259
ème

 RIT :                       1 sous-officier et  1 homme de troupe, 

 

7 d’entre eux n’avaient pas atteint l’âge de 30 ans. 

Ils laissent 7 veuves et 10 orphelins… 

       

 

 56ème RI 
 

Grade Nom Prénom 

Caporal GUIGUE  Jean Pierre dit Joanny 

Soldat HACQUIN  Georges 

Soldat LABESTE  Louis Ernest 

Soldat MARQUET  Pierre 

Soldat POYAC  Théodore Jean Marie 

Soldat RAMAT  Jean Baptiste 

Soldat SAMBARDIER  Jean 

 

 

 

 
 

256ème RI 

 
Grade Nom Prénom 

Soldat CASTEL  Paul Antonin Henri 

Soldat CHARBONNEAU  Clément 

Soldat GREZE  Emile Joseph 

 

 

59ème RIT 

 
Grade Nom Prénom 

Soldat DUMOND Jules 

Soldat MARCHAND  Julien Jean Marie 

Soldat SERRES  Antoine 

http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1872-guigue-jean-pierre-dit-joanny.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1929-hacquin-georges.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/2139-labeste-louis-ernest.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/2569-marquet-pierre.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3314-poyac-theodore-jean-marie.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3403-ramat-jean-baptiste.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3664-sambardier-jean.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/738-castel-paul-antonin-henri.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/820-charbonneau-clement.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1810-greze-emile-joseph.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1350-dumond-jules.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/2538-marchand-julien-jean-marie.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/3717-serres-antoine.html
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259ème RIT 

 
Grade Nom Prénom 

Soldat CHARBONNEAU  Gilbert 

Adjudant COUDERT  Antoine 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/819-charbonneau-gilbert.html
http://www.pourceuxde14-regimentschalonsursaone.fr/soldats/rechercher-un-soldat/1029-coudert-antoine.html

